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ÉVANGILE 

« Jeune fille, Je te le dis, lève-toi ! » (Mc 5, 21-43) 

Alléluia. Alléluia. 
Le Christ a pris nos souffrances. 
Il a porté nos maladies. 
Alléluia. (Mt 8, 17) 

Évangile de Jésus Christ selon saint Marc (Mc 5, 21-43) 

En ce temps-là, Jésus regagna en barque l’autre rive.  
Et une grande foule s’assembla autour de lui. Il était au bord de la mer.  
Arrive un des chefs de synagogue, nommé Jaïre. 
Voyant Jésus, il tombe à ses pieds et le supplie instamment : 
« Ma fille, encore si jeune, est à la dernière extrémité. 
Viens lui imposer les mains pour qu’elle soit sauvée et qu’elle vive. » 
 
Jésus partit avec lui. Et la foule qui le suivait était si nombreuse qu’elle l’écrasait. 

Or, une femme, qui avait des pertes de sang depuis douze ans… 
- elle avait beaucoup souffert du traitement de nombreux médecins, 
et elle avait dépensé tous ses biens sans avoir la moindre amélioration. 
Au contraire, son état avait plutôt empiré –… 
Cette femme donc, ayant appris ce qu’on disait de Jésus, 
vint par derrière dans la foule et toucha son vêtement. 
     
Elle se disait en effet :  
« Si je parviens à toucher seulement son vêtement, je serai sauvée. » 
À l’instant, l’hémorragie s’arrêta et elle ressentit dans son corps qu’elle était guérie de son mal. 
  
Aussitôt Jésus se rendit compte qu’une force était sortie de lui. 
Il se retourna dans la foule, et il demandait : « Qui a touché mes vêtements ? » 
Ses disciples lui répondirent :  
« Tu vois bien la foule qui t’écrase, et tu demandes : “Qui m’a touché ?” » 
Mais lui regardait tout autour pour voir celle qui avait fait cela. 
     
Alors la femme, saisie de crainte et toute tremblante, sachant ce qui lui était arrivé, 
vint se jeter à ses pieds et lui dit toute la vérité. 
     
Jésus lui dit alors : « Ma fille, ta foi t’a sauvée. Va en paix et sois guérie de ton mal. » 
Comme Il parlait encore, des gens arrivent de la maison de Jaïre, le chef de synagogue, 
pour dire à celui-ci :« Ta fille vient de mourir. À quoi bon déranger encore le Maître ? »     

Jésus, surprenant ces mots, dit au chef de synagogue : « Ne crains pas, crois seulement. » 
Il ne laissa personne l’accompagner, sauf Pierre, Jacques, et Jean, le frère de Jacques. 
Ils arrivent à la maison du chef de synagogue.  
Jésus voit l’agitation, et des gens qui pleurent et poussent de grands cris. 
Il entre et leur dit : 
« Pourquoi cette agitation et ces pleurs ? L’enfant n’est pas morte : elle dort. » 
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Mais on se moquait de lui.  
Alors Il met tout le monde dehors, prend avec lui le père et la mère de l’enfant, et ceux qui 
étaient avec lui. Puis Il pénètre là où reposait l’enfant. 
Il saisit la main de l’enfant, et lui dit : « Talitha koum », ce qui signifie : 
« Jeune fille, Je te le dis, lève-toi ! » 
     
Aussitôt la jeune fille se leva et se mit à marcher -  elle avait en effet douze ans. 
Ils furent frappés d’une grande stupeur. 
Et Jésus leur ordonna fermement de ne le faire savoir à personne. 
Puis il leur dit de la faire manger. 

           

  – Acclamons la Parole de Dieu. 
https://www.aelf.org/bible 
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Le Livre du Ciel                               Tome 7-13 juin 1906                               Luisa Piccarreta 

Jésus demande à Luisa de rester calme.  L'âme qui aime Dieu le plus est la plus près 
de lui. Une âme doit tout faire pour obtenir cette intimité avec Jésus. 

 

J’expérimente fréquemment la privation de Jésus.  

Au plus, il se laisse voir en moi, se reposant et dormant, sans dire un mot.  

 

Si je me plains, Il me dit des choses comme: 

 « Sottement tu te lamentes!    Tu m'as dans l'intimité de ton intérieur, que veux-tu de plus?»  

 

Ou bien: «Si tu m'as complètement en toi, pourquoi es-tu angoissée?  

Peut -être que Je ne te parle pas mais, à seulement se regarder l'un l' autre,  

il y a une compréhension mutuelle! »  

 

Ou encore, s'il ne vient pas me donner un baiser, une étreinte, une caresse  

et qu'il voit que je ne suis pas en paix,  

Il me réprimande sévèrement en me disant: 

 

«Ton déplaisir me déplaît. Si tu ne te calmes pas, Je te rendrai vraiment bouleversée.  

Je me cacherai complètement de manière à ce que tu ne me voies plus du tout. »  

 

Qui pourrait exprimer l’amertume de mon âme à la suite de ces paroles?  

Il vaut mieux pour moi rester calme et continuer à vivre cet état de privation de Jésus.  

 

Ce matin, j'ai vu Jésus brièvement et je me suis sentie hors de mon corps.  

Je ne peux pas dire si j’étais dans le Paradis 

Mais, cependant, les saints étaient tous rayonnants et remplis d'amour.  

 

Même s'ils étaient tous remplis d'amour,  

-l'amour que l'un manifestait était distinct de l'amour de l'autre.  

De plus, me trouvant au milieu d'eux,  

-je voulais les surpasser tous pour me distinguer en amour. 

 

Mon cœur jaloux ne voulait pas souffrir de voir les autres m'égaler. 

Je voulais être la première en amour. 

Parce qu'il me semblait que l’âme qui aime le plus  

-est plus près de Dieu et -est la plus aimée de lui.  

 

Oh! L’âme devrait  

-tout donner  sans s'inquiéter de la vie ou de la mort,  

-faire tous les excès dans son intention  d'être plus près de Dieu  

 pour être aimée un peu plus que les autres de l'Être suprême. … 


